
SERVICE D’ENLEVEMENT ET DESTRUCTIONS 

DES ENGINS EXLOSIFS 

 

REMISE DE COMMANDEMENT 

14 Octobre 2021 

 

AND MORE TO COME 

  



Mot de départ  

Lieutenant-Colonel Breveté d’État-Major  

Gunther HAUSTRATE 

Chers invités, chers amis, 

Au nom des officiers, sous-officiers, 

volontaires et personnels civils du Service 

d’Enlèvement et de Destruction d’Engins 

Explosifs, je vous souhaite à tous la 

bienvenue à la cérémonie d’investiture de 

mon successeur, le Lieutenant-Colonel 

breveté d’état-major Bernard TASIAUX. 

C’est un grand honneur et un réel plaisir pour mon successeur, pour l’ensemble du 

personnel ainsi que pour moi-même de pouvoir vous recevoir aujourd’hui dans 

notre ville marraine, Stavelot. Votre présence est très appréciée et témoigne de 

votre sympathie et de votre intérêt pour le SEDEE.  

Nous vous en remercions et vous souhaitons un agréable séjour parmi nous. 

 

  



 

 

Programme 

 

9u30 Arrivé des invitées 

10u30 Prise d’armes 

11u30 Réception 

13u00 Standing lunch 

 

 



Curriculum vitae  

Lieutenant-Colonel Breveté d’État-Major  

Gunther HAUSTRATE 

Le Lieutenant-colonel breveté d'état-major Gunther HAUSTRATE est né à Renaix le 

13 novembre 1971. Il étudie les sciences et le latin à l'Athénée Royal de Waregem. 

En 1989, il commence sa carrière militaire en intégrant le département Interforces 

de l'Ecole Royale des Cadets à Lier. Dans la foulée il rejoint la 130e promotion Toutes 

Armes à l'Ecole Royale Militaire et termine ses études à l'Ecole de la Logistique à 

Heverlee et à Tournai. 

De 1995 à 1998, il est affecté au 72 Bn Transport - 10 Cie Transport à Ypres où il 

remplit les fonctions successives de chef de peloton et d’officier maintenance. 

Pendant cette période, il participe à son premier déploiement à l’étranger, 

l’opération BELUGA II en Bosnie-Herzégovine en 1996. 

En 1998, il suit le cours Officier Rénovateur de Munition à Tournai, qu’il complète 

peu de temps après par la formation d’officier en enlèvement et destruction d’engins 

explosifs à Meerdaal. Entre temps, il est affecté au 93 Bn Log à Lissewege dans la 

fonction d’officier opération et sécurité. 

Après avoir terminé son cours, il 

rejoint le Service d’Enlèvement et de 

Destruction d’Engins Explosifs 

(SEDEE) à Meerdaal comme officier-

adjoint opérations et ce jusqu'en 

mai 2001. Au cours de cette période, 

il participe à sa première mission de 

déminage et passe sept mois au 

Cambodge en tant que Senior 

Technical Advisor EOD au 

Cambodian Mine Action Centre (CMAC). Par la suite, il fait mutation au SEDEE 

Compagnie Poelkapelle où il remplit les fonctions de chef de peloton et de 

commandant en second. Au cours de cette période qu’il participe en 2003 à sa 

seconde mission de déminage en Asie du Sud-Est. Pendant six mois il est le Senior 

Technical Advisor auprès du UXO LAO au Laos. 



Après sa formation d’officier supérieur de septembre 2004 à juillet 2005, il occupe 

jusqu'en août 2010 le poste de commandant de compagnie à Poelkapelle. C’est au 

cours de cette période qu’il sera déployé deux fois en Afghanistan dans le cadre la 

mission de l’ISAF, en 2006 en tant que commandant de détachement et officier 

EOD/IEDD et en 2010 comme officier d'état-major C-IED. C’est en mars 2010 qu’il est 

promu au grade de Major. 

En août 2010, il retourne sur le banc de l’école et suit au cours supérieure d’état-

major au Defence College à Bruxelles. 

Une fois son brevet d’état-major obtenu, il est affecté en juillet 2011 au 

Département Logistique du Centre de Compétence de la formation appui à Tournai 

où il endosse la fonction de commandant de formation jusqu'en octobre 2013. Il y 

est responsable de toute la formation logistique au sein de la Défense et dispense 

également les formations continuées aux officiers de la Logistique. 

En octobre 2013, il rejoint le département « Opérations et Training », plus 

précisément dans la division de la planification où il officie comme subject matter 

expert EOD et C-IED. Il y est entre autres responsable de la gestion des dossiers de 

déminage du SEDEE en opérations, de la rédaction de doctrines et de concepts pour 

le déminage et représente la Défense lors de réunions internationales dans ce 

domaine. Il est également président du C-IED Coordination Group. En juin 2016, il 

est promu au grade de Lieutenant-colonel. 

Le 11 octobre 2018 il reprend le commandement du SEDEE. 

Le Lieutenant-colonel breveté d'état-major Gunther 

HAUSTRATE habite à 

Wakken. Il est marié 

avec Sopheap Sok et 

père de deux filles 

adorables, Talya (17 

ans) et Yana (8 ans). 

  



Historique Commandement SEDEE 

Chefs de Corps 

1944 – 1946 Col Sevrin 

1946 – 1949 Maj Porrewyck 

1950 – 1954 Cdt Dieu 

1954 – 1956 Col Brichant 

1956 – 1958 Col Poschelle 

1958 – 1961 Maj Dautel 

1961 – 1962 Maj  Bikar 

1962 – 1968 Maj Lhost 

1968 – 1970 Maj  Marechal 

1970 – 1971 Capt Note 

1971 – 1973  LtCol Bertin 

1973 – 1977  Maj Deganck 

1977 – 1981  LtKol Van Thorenburg 

1981 – 1985  LtCol Dumont 

1985 – 1989  LtKol Deseyn 

1989 – 1991  LtCol Jambe 

1991 – 1995  LtKol De Vuyst 

1995 – 1999  LtCol De Vroe 

1999 – 2006  LtCol Valentin 

2006 – 2010  LtCol Carette 

2010 – 2013 Ltkol Moerman 

2013 – 2016 LtCol De Decker 

2016 – 2018  CPF Rosoux 

2018 –2021 LtKol Hautsrate 
 

Caporals de Corps 

1996 – 2016 1CC Kerr 

2016  – 1CC Dhaene 

  

Adjudants de Corps 

1973 – 1981  Adjt Berges 

1981 – 1987 AdjtCh Debras 

1987 – 1988  Adjt Van Overloop 

1988 – 1997  Adjt Noël 

1997 – 2004  AdjtMaj Verbist 

2004 – 2009  AdjtMaj Simons 

2009 – 2016  AdjtMaj Wuyts 

2016 – 2021  AdjtMaj Callebaut 

2021 - … AdjtMaj Dupont 



100ème anniversaire du SEDEE 

 

Le 11 novembre 1918, les canons se turent après un conflit sanglant de quatre ans 
qui sera appelé "la Grande Guerre". Notre pays en sortit quasi ravagé.  

Les conséquences de cette folie étaient visibles partout. Le Westhoek en particulier 
avait énormément souffert et était devenu une terre dévastée.  

On pensait que notre pays sortirait rapidement de cette situation, qu’il saurait se 
redresser et se reconstruire. Malheureusement, on a dû se rendre à l’évidence que 
ce ne serait pas aussi facile que ça et qu’il faudrait adopter de nouvelles méthodes 
de travail après ce conflit.  

Ici et là, celui-ci avait laissé derrière lui des lieux de stockage de munitions 
abandonnées qui posaient un problème de sécurité majeur. Mais il y avait également 
le problème des munitions non explosées, problème auquel nous n’avions jamais été 
confrontés auparavant  

La population n'était plus uniquement menacée par les conséquences déjà connues, 
mais aussi par ces grenades, obus, mines, voire même des bombes d'avion.  

Notre nation décida, en 1920, de mettre sur pied un service pour prendre en charge 

ces problèmes ; c’est ainsi que, du Service de Destruction de Munitions d'alors naquit 

le SEDEE.  

Une naissance qui nous amène au présent. Après quelques remaniements et 

changements de nom, le SEDEE garantit toujours l’enlèvement des engins non 

explosés  

 

  



 

Vers 1920, le « Service d’enlèvement et 

de destruction des munitions » est 

mentionné pour la première fois. Le 

coup d’envoi pour les missions 

actuelles du SEDEE dans lesquelles non 

seulement la destruction, mais aussi 

l’enlèvement effectif commencent à 

jouer un rôle prépondérant  

 

 

Le nombre de munitions qu'il a fallu évacuer et 

détruire marquent les esprits. Une phrase frappante 

d’une publication concernant les régions dévastées 

montre à quel point a dû être le ravage: « 

Maintenant, un mot sur les terres dévastées. 

Comprenant les champs retournés sur un mètre de 

profondeur autour d'Ypres, où jusqu'à cinq obus non 

explosés par m² ont été retrouvés…… » 

Curieusement, en 1923, l’existence de ce service a été 

remise en question. Heureusement pour la 

population en difficulté, cette idée fut écartée et les 

missions ont pu être poursuivies. 

La naissance du SEDEE ne fut pas avortée. Au fil des 

années, même pendant la Seconde Guerre mondiale, 

le SEDEE a continué à mener à bien ses missions et 

aucune baisse réelle des demandes n'a été 

constatée. Néanmoins, il a été décidé le 1er octobre 

1961 de supprimer un certain nombre de services (Pelotons). Le SEDEE cessera 

d'être une unité. Le service dépend alors du 9 Gpt Ord Mun et n'est plus composé 

que de deux pelotons. Le Pl B à Westrozebeke pour les deux Flandres, et le Pl A à 

Duisburg pour le reste de la Belgique. Cependant, le nombre de demandes 

d'enlèvement n'a pas diminué pour autant en comparaison avec les années 

précédentes. 



 

Le 31 octobre 1971, le 

Service sera même 

supprimé. Les missions, 

dont le nombre pour 

l'essentiel ne diminuaient 

toujours pas, seront désormais exécutées par un Pl à Westrozebeke et un service qui 

dépend de l'Ecole de Logistique 

 En 1974, il a été 

décidé de rétablir 

le service, en tant 

qu'unité à 

Heverlee et à Westrozebeke. 

Après plus d'un siècle, il existe un certain nombre de constantes pour le service 

d’enlèvement et de destruction des engins explosifs. A savoir que Westrozebeke 

(Poelkapelle) est le seul endroit où le SEDEE a toujours été présent ; à maintes fois, 

son existence a été remise en question mais les missions se sont poursuivies. 

Quelques chiffres au fil des années : 

En 1959, il y a eu 2.842 demandes, soit un total de 1.084 tonnes de munitions. Cette 

même année, 1.180 tonnes ont été détruites. 

En 1966, 2.809 (713 tonnes) ont été traitées. Une équipe a également été envoyée 

à Anvers deux jours par semaine pour soutenir les travaux de l'E3 (plus tard E17). 

Au début des années 1970, le capitaine NOTE était le chef de corps. Sous son 

commandement, 3.863 demandes ont été traitées et 153.444 km ont été parcourus 

pour les exécuter. 

L'effectif en 1980 se composait de 1 officier supérieur (le chef de corps), 4 officiers 

subalternes, 27 sous-officiers, 39 volontaires et 1 civil. 3.008 demandes ont été 

traitées avec succès, représentant 188 tonnes. De plus, 31 interventions IEDD ont 

été réalisées. 

 



Facts and figures 

 

 

 

 

 

 

 

Cie Zeebrugge (2 – 23 – 12) 
- Conventional Munition Disposal Pl 
- Defence Diving School 
 

 

Cie Poelkapelle (7 – 45 – 36 ) 
- Conventional Munition Disposal Pl 
- Old Chemical Weapons Pl 

 

Staf DOVO (10 – 38 – 19) 
- EOD School 
Cie Meerdaal (2 – 38 – 16 ) 
- CMD Platoon 
- IEDD Pl 

 

 

  



Conventional Munition Disposal requests. 

3897 

En 2020, il y a eu 3.897 demandes 

d'enlèvement et de destruction de 

munitions conventionnelles. 

Parmi ces demandes, il faut tenir 

compte du fait que la demande 

peut concerner le traitement 

d'une munition, mais qu'il peut 

aussi y avoir des demandes où une 

journée de travail ne suffit pas. Et 

ce plus de 100 ans après la fin du 

premier grand conflit mondial, la 

Grande Guerre. 

 Sur ces 3.897 demandes, 2.697 demandes ont été traités par 

la Cie Poelkapelle. La Cie Meerdaal a également contribué 

avec 1006 demandes. La plus petite Cie, à savoir Zeebruges, 

a reçu 164 demandes 

Cela signifie que près de 11 demandes sont traitées par jour, 

24h/24 et 7j/7. 242.000 km ont été parcourus par les 

véhicules d'intervention CMD. Une distance qui correspond 

à 6 fois le tour de l'équateur ou 810 fois la distance 

 Ostende – Arlon. 

En conséquence, 211 tonnes de 

munitions ont été enlevées par le 

SEDEE. Sur ce total, 117 tonnes ont été 

détruites dans les installations de 

Poelkapelle et sur les sites de 

destruction de Pampa Range (10 W Tac 

Helchteren), Bourg Léopold et 

Elsenborn. Les terrains de Marche-en-

Famenne, Brasschaat et Arlon ne sont 

utilisés que sporadiquement. 



Nos équipes ont également détruit 18 

tonnes supplémentaires sur place. Il s'agit 

de munitions qui ne sont pas 

transportables  

 

 

 

 

 

 

 

Mais en plus des munitions conventionnelles, il y a aussi le danger toxique. En 2020, 

696 obus toxiques ont été trouvés. Les installations de Poelkapelle ont détruit 1.029 

obus toxiques en 2020. Ces munitions toxiques ne se trouvent pas uniquement dans 

le Westhoek mais partout sur le territoire national.  

 

 

  



Improvised Explosive Device Disposal requests. 

82 

En 2020, le SEDEE reçut à côté de ça également 82 demandes d’interventions pour 

des IEDD, dont 20 nécessitèrent un RSP. Mais bien sûr, cela ne s'arrête pas là. Il y en 

avait 24 où le SEDEE a dû effectuer un post-blast, généralement après les fameuses 

attaques sur les distributeurs de billets. Il y avait aussi des demandes d'expertise, des 

sweeps & searches et des missions stand-by.. 

 

 

Personnel 

A l'heure actuelle, l'effectif du Service d'Enlèvement et de Destruction d'Engins 

Explosifs est : 

19 Officiers 

143 Sous-Officiers 

81 Volontaires, et 

5 civils 

Dont 162 démineurs. 

 

 

 



Mot de bienvenue  

Lieutenant-Colonel Breveté d’État-Major  

Bernard TASIAUX 

Chers invités, chers amis, 

C’est réellement un honneur pour moi de reprendre aujourd’hui le commandement 

du SEDEE et de vous accueillir en ce magnifique lieu pour y célébrer cet événement.  

Le SEDEE est une unité qui n’a pas d’équivalent au sein de la Défense. Même si ses 

missions sont restées inchangées depuis plus d’un siècle, elles continuent à évoluer 

et à s’adapter dans le but d’être toujours plus efficientes tout en essayant de garantir 

plus de sécurité pour son personnel. Après 10 ans passés en dehors de l’Unité et une 

période de reprise-remise extrêmement constructive, je commence à mesurer les 

changements réalisés mais aussi les défis futurs, je tacherai dès lors de les relever 

pour servir au mieux cette magnifique Unité.  

Je remercie le LtCol BEM Haustrate pour le travail fournit durant ces dernières 

années et je lui souhaite beaucoup de succès dans sa nouvelle fonction. 

Je vous remercie pour votre présence ici aujourd’hui et vous souhaite à toutes et à 

tous un agréable moment dans cette belle ville de Stavelot. 

 

Bernard TASIAUX 
LtCol BEM 
Comd SEDEE 
 

  



Curriculum vitae 

Lieutenant-colonel  Breveté d’État-Major  

Bernard TASIAUX 

Le Lieutenant-colonel breveté d’état-major Bernard TASIAUX 

est né à Soignies le 15 août 1971. Après ses études secondaires 

à Mons, il suit un bachelier en technique automobile et travaille 

durant deux ans en tant qu’expert automobile dans un bureau 

d’experts de Morlanwelz. En 1995, il intègre la 135ème 

promotion toutes armes à l’Ecole Royale Militaire.  

Après sa formation à l’Ecole du Génie, il est affecté au 4 Bn Gn à Amay où il remplit 

successivement les fonctions de chef de peloton construction routière et 

commandant en second de la 15 Cie Construction. Durant cette période, il participe 

à la mission « Geniepiste Mono 2 » au Bénin durant 4 mois en 2002 et 2003. 

En 2004, il suit le cours Rénovateur munitions à Tournai et 

en 2005 le cours Officier Enlèvement et Destruction 

d’Engins Explosifs à Meerdaal. Immédiatement après, il 

rejoint le SEDEE en tant que chef de peloton EOD de la Cie 

Meerdaal. En 2006, il participe à la mission « Kunduz 11 » 

en Afghanistan en tant que « Senior National 

Representative » et Officier EOD/IEDD durant quatre mois. 

Après la mission, il endosse la fonction d’adjoint officier 

opérations à Meerdaal. En 2009, il participe à la mission 

« UNIFIL » comme officier EOD au sein de la section « J3 

Combat Engineer » du quartier général durant 6 mois.   

A la suite de son cours officier supérieur en 2011, il fait mutation au Détachement 

Tactique Interarmes du Centre de Compétence de la Composante Terre en tant 

qu’instructeur au sein de la cellule Génie. En juin 2014, il est promu au grade de 

Major et est retenu en 2015 pour suivre le Cours Supérieur d’Etat-Major au Collège 

de Défense à Bruxelles. 

Après l’obtention de son brevet d’état-major, il rejoint le Secrétariat Administratif et 

Technique du Cabinet du Ministre de la Défense en tant qu’attaché opérations et 

relations internationales. En septembre 2020, il est promu au grade de Lieutenant-

colonel. 

Il est marié à Marie-Pascale et le père de Tristan, Clémentine et Quentin.  



 

 


